
≥ �Venez participer à l’Assemblée mondiale, du 18 au 23 avril à Jesolo (Italie) pour 
faire entendre la voix de votre groupe ! Vous ne pouvez pas venir ? N’oubliez pas  
de renvoyer votre procuration pour que votre voix compte dans les décisions.  
Contacts : Filippo Lo Bello – f.lobello@emmaus-international.org 
                 Grégoire Chauveau – g.chauveau@emmaus-international.org  

≥ �Proposez des activités auto-organisées pour présenter les alternatives de votre 
groupe lors de l’Assemblée mondiale. Pour cela, renvoyez-nous votre bulletin avant 
le 30 janvier 2016. 

Tous les documents sont disponibles sur l’Intranet, dans le dossier « Assemblée mondiale 2016 ». 
emmaus-international.org/connexion - Identifiant : intranet ı Mot de passe : 1949
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AFRIQUE › BÉNIN

Depuis 2007, les habitants sont au cœur du projet dé-
veloppé sur le lac Nokoué (Bénin). Constitués en asso-
ciation, ils gèrent le projet au quotidien et prennent 
les décisions qui les concernent. Sofiate Sonouvou est 
trésorière de cette association depuis 2 ans.   
« Je m’occupe de la gestion administrative, et de suivre 
et coordonner les activités des agents d’entretien, des 
fontainiers et de l’exploitant de mon village. L’associa-
tion a été créée par nous et pour nous, je ne pouvais pas 
rester en marge ! J’avais envie de jouer ma partition, si 
modeste soit-elle, dans le développement de mon village, 
et de faire l’expérience de la vie associative auprès des 
hommes. L’approche participative est la clé de la réussite 
et de la gestion transparente de toute association et de 
tout projet de développement communautaire. » 

AMÉRIQUE › PÉROU  

À Emmaüs Piura, les compagnons sont au cœur de la 
gouvernance du groupe. Ils participent à des espaces 
de discussion et de formation, et sont encouragés à as-
sumer des responsabilités. Arrivé comme compagnon 
il y a 15  ans, Javier Guzmán Camacho est désormais 
membre de l’équipe responsable. 
« Pendant 7 ans, je suis passé par les ateliers de peinture, 
charpente, tapisserie, par l’entrepôt de vêtements, par la 
collecte, avant de devenir chauffeur. Puis on m’a confié 
la responsabilité de la communauté de vie, de la commu-
nauté de travail et de l’espace de vente. Mon parcours m’a 
aidé à comprendre ce qu’était Emmaüs. Aujourd’hui, en 
tant que responsable, j’essaie de toujours faire primer le 
bien commun dans mes décisions. Je suis heureux de pou-
voir apporter à mon tour un petit grain d’espérance à ceux 
qui l’ont perdue ».

ASIE › INDE

Emmaüs Tara Projects développe un système mutua-
liste permettant aux plus exclus de s’organiser pour 
l’accès aux soins et de participer aux décisions qui 
concernent la mutuelle. Sunita est bénéficiaire et élue 
de la mutuelle depuis ses débuts en 2011. 
« À côté de mon activité artisanale de confection de bi-
joux, je suis élue de l’association. Mon rôle est de faire 
connaître la mutuelle, de recruter de nouveaux adhé-
rents, d’animer des groupes de discussion, d’être en lien 
avec du personnel soignant et les différents acteurs du 
projet. J’apprécie énormément de participer à ce proces-
sus démocratique, c’est essentiel que nous soyons impli-
qués pour comprendre le projet et se l’approprier. Pour 
la plupart des membres, c’est la première fois que leurs 
opinions sont entendues et considérées comme impor-
tantes. »  

EUROPE › ROYAUME-UNI 

En 2015, Emmaüs UK a lancé une consultation des 
compagnons sur la façon de lutter contre l’exclusion. 
Huit compagnons ont été formés aux méthodes de re-
cherche et ont mené les entretiens. Mahesh Pherwani, 
compagnon à Emmaüs Lambeth, est l’un d’eux. 
« Emmaüs souhaite sensibiliser le grand public aux ques-
tions de sans-abrisme et d’exclusion, et faire évoluer les 
politiques. L’objectif était de comprendre les réalités et 
problèmes auxquels font face les sans-abri, pour apporter 
des réponses adaptées. Ayant connu le sans-abrisme eux-
mêmes, les compagnons ont été motivés à partager leur 
expérience pour faire en sorte que d’autres ne connaissent 
pas la même situation. 91 % des compagnons rencontrés 
souhaitaient prendre part à cette campagne et ont permis 
de formuler de nombreuses préconisations ! »

Migrant d’origine malienne, Anzoumane 
Sissoko milite pour que les sans-papiers 
soient pris en compte dans les décisions qui 
les concernent. Il est porte-parole du collectif 
des sans-papiers à Paris (France) et membre 
de la coordination internationale des sans-
papiers. 

Quel est votre parcours ? Je suis issu d’une famille de sept 
frères. Suite à de nombreuses périodes de sécheresse au 
Mali, nous avions décidé que l’un d’entre nous devait venir 
en France pour aider la famille. Je suis arrivé il y a 22 ans, en 
plein débat sur l’immigration. Je suis resté 13  ans et demi 
sans-papiers, en passant par les arrestations, les rétentions 
administratives, la prison, les tentatives d’expulsion… Puis je 
me suis engagé dans le collectif des sans-papiers dont je suis 
devenu porte-parole en 2004. 

Quels droits défendez-vous pour les migrants ? Je défends 
avant tout la liberté de circulation et d’installation des per-
sonnes. Cela éviterait les morts, le trafic d’être humains, et 
permettrait aux forces de l’ordre de se concentrer sur les 
vrais problèmes. Mais je milite surtout pour que les migrants 
soient entendus et puissent participer aux discussions qui 
les concernent. Aujourd’hui, ce sont les associations, les 
partis politiques, les syndicats ou les ONG qui s’expriment 
sur ces questions-là. Les migrants eux-mêmes ne sont pas 
consultés. Avec le collectif, nous faisons pression auprès des 

autorités pour que les migrants obtiennent des visas pour 
pouvoir participer à des espaces de discussion internatio-
naux, notamment dans leur pays, et puissent dire la réalité 
de l’immigration.

Pourquoi les migrants doivent-ils être entendus ? Dans les 
tribunaux, la parole des migrants a plus de poids que lorsque 
c’est l’avocat seul qui plaide. Mais quand il s’agit de grandes 
décisions qui les concernent, on ne les écoute pas directe-
ment. Ces intermédiaires génèrent de nombreuses incom-
préhensions, instrumentalisations ou conflits. Ce sont les 
migrants qui sont les mieux placés pour témoigner de leur 
quotidien.   
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Le silence tue  Par Jean Rousseau, président d’Emmaüs International
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Il faut devenir par nos actions la voix des sans voix et rétablir ainsi le courant entre ceux qui possèdent le pouvoir et ceux qui sont dans le besoin.

Désespéré de ne pouvoir faire connaître la cause 
des sans-logis, c’est dans les circonstances 
tragiques de février 1954 que l’abbé Pierre 

a pu « donner de la voix », au sens propre, comme 
au sens figuré... C’est d’ailleurs instruit des consé-
quences imprévisibles de son appel public que notre 
fondateur a quasi immédiatement publié sa revue 

« Faim et soif des hommes  : la voix des hommes 
sans voix ». Le Mouvement Emmaüs est donc né de 
cette conviction intime que l’ignorance et l’indiffé-
rence doivent être combattues sans relâche : seule 
la connaissance de la misère, c’est-à-dire de condi-
tions de vie indignes, peut amener une large part 
de la société à changer de regard, et les hommes 

politiques à prendre les bonnes décisions. Au fil 
des années et avec des résultats contrastés, nous 
avons réussi à créer des rapports de forces visant à 
faire prendre conscience de l’intolérable. D’ailleurs, 
n’avions-nous pas ensemble, et avant toute chose, 
rédigé un Manifeste ? Agir et faire savoir, telle est 
toujours notre mission !
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